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titp, " il aurait eompri», il eat vrai r«DB
influe oce parole, que la fille des grarda
docteurs juifa tombrait c^aca le cfoutt, et
que, maiotesaot, elle était laree à mou*
tir Il t'éloignait. Il »« taieait.

Alors elle eesaja ds le chi^eer de ea peo.
téf. fclle Toului revivre ea vie d'autrefns
avec lee préoceupatioDS ancieaurs. Elle
reconituriçt les lenieeet patieote» brode-
ries qu'une temme de T;r lui avait ap-
pripce. Elle reprit ea harpe. E'Ie trompa
la locgueur den heures ptr ds gratea
cauperies avec Gamoliel. U'un couiimin
accord ils ^fiaient d» proroocer eoite
tux le nom de Jèt^ue. Maio ce Dcm llottait

dauB l'air, les pénétrait, entrait en eux
OU" le bruit dex veine») paroles. Le »:raiid

eoi fîi» du miracle leur venat d« panel.
Le bruit des prtmièree malédictions e^u
comme un vtnt de t(iu)ête la irbcquilie
demeure. Oanialicl coanait<eait let< (biiri-

eienf qui l'avaient intrndu. 11 ne pouvait
aoe frérnir fentir éclater leur haine data
l'accent n c-me avec lequel ils répétaient
les paroles :

"Malheur A vousecribes et (.hirisieneby-
pocritei- 1 Malheur i tojr qui dévorez es

biens des veuve» !Malb<.ur à voue qù
porifiiz les bords de !a couje et du plat,

quand le «tedane eet plein de rapines ei

d'iniquités I Malheur à vous qui litz

Bnr lee épaules de vos frères des fardeaux
inaoutenablee I " Et malgré lui>a;èuie
Gamaliel inscrivait sur des fronts célè-

bres les redoutables anaihèmes et il re-

eonosissait que cette coière était eainie.

Il s'étonnait eeulement de l'inprudence
du iftiue maître qui amassait contre ui

dételles rancunes coainn s'il devait à
lui seul, réfoim «r le monde.
Le momeri de la Pâqne approrbait.

Gamaliel et Sjzinne reprirent la rorte de
Jérusalem, llr y r'niraient par Bétbanie
et le mont de» iviets, pour retcbacie-
irent toujours nouveau qu'ils acai'Dt à
Aborder par ce côté de la Ville b'ainte. Le^
collines mono'ones et etéribs de laJu>
dée, lee loioiains horizons grit&tres, la

mélancolie de ces roches nurs et de ces
terrée désolées contrastaieni étrangement
avec le raradis terrestre qu'i's kbindon>
talent. M <i ils allaient à Jérusalem, et

tonte beauté (&;iesait devant ce dob. A
partir du mont des Oliviers, la routa

ellr-n éaie devenait détioieuee toute
dée d'olivier» et de pine, de myrtes
palmes, avec tout en haut, deux ci

s|culaireB peuplés de colombes. C
là que le grand piètre Banau avait
bli des bontiques de vendeurs pou
eeifice du TnipU' E ses frères el

tiraient Je ce trafic la plue grande {
de leurs richeeeee.

Brurqu(iii>nt, A un Jétour délai
J^iptral.mse détachsii toute bla
ooiume uie vision irié Ile de palais i

tours, une prc^fution de marbre et
sous la double gwrds d'épais reenp
li'liée d'un t-eul lOé aux terres envi
nanies, entourée des ravin» profond
Cédr.jn et du Hinnan, la Ville Sain
dressait maj'Siueuse et, semblait. il,

prenable. Cent tours la défendaimt. I

le lointain se prcâlaient les plue récf
et les plue rnss-^ive^ t Hippicue, Ph»'
Muiiainre. Ncti»ment, dans la trac
reieepUre de l'air, on distinguait
quatre colllre" : Sion, que couronna
le (alais d'Hcrode aux , lins meri
leux, eux salles revêtue^ ue bois de
toi incrusté de gommes ft de perles

i

zeiiia, la ville nouvelle, encore hora
murs ; Acra, la cité p ïe-'ne d«8 tfa(â
des tbrrmes et des ]eux. Et, sur les

j

tes. e'étar. le groupement pittoresque
bezars, de marches t des maison? bai
aux loitrt en terrasse, aux loigues f
très rarfs, des ruos toriueusee vcû
ici et là, et du eé!èbre jird.n des ri

chanté par les rabbis. Seul, enfio,
pr»m tr plan, dans un isolement haul
sur le Moriab, dominait le Temple,
merveille de^ merveille', gardé ou i

nie* par la formidable tour Antoaia.
ce Temple de Jéeuealem I "Celui qui
l'a pas vu, diraient les rabbis, ignori
qu'est la beauté. " Les pierres mult
loreade^es i-oubassements plongeai
A pic, par une hardiesse étonnante A t
cents pieds de profondeur. En haut, d
l'azur intense de ce o el d'Orient, ee c

einaient les porches A tripla rangée de
lonnee, les terrasses suoceasives, l'ai

maisifi tout un éblouiasi ment de m
bree, de galeries, de baluetres, de pot
lamées d'or, avec, à la cime, la bl
chtur mystique du Naos sacré. A ci

fremièra vue, dcaiantes du mont


